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Dunes acheuleennes dans le Nord de Ia France 

par]. L. Baudet, Paris 

En mar,ge des cötes de Picardie, entre la Somme et l'Authie, l'ancienne falaise 
plt~i,stocene- ayant suivi 1'affaissement des terrains infracretaces du substratum1 - est 
echancree d'une serie d'anciens «fjords» penetrant plus ou moins profondement dans 
le reli.ef de la peneplaine subcontinentale. Ces depressions resultent, contra!irement a 
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Fig. 1. Plaine maritime picarde limitee, a l'Est, par le bord de la falaise morte 
{d'apres G. Dubois). 

1 R. Petit, bibliographie no 9. 
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celles des pays scandinaves, du travail des transgressions marines interglaciaires dont 
la ·derniere en date est evoquee par le groupe interne des cordons littoraux fossiles de 
Ia plaine maritime picarde; c'est a dire la gamme de depots marins süues au voisinage 
immediat de Ia falaise quaternaire. 

L'un de ces anciens chenaux s'ouvre a hauteur .de Villers-sur-Authie. 11 est occupe, 
dans sa partie inferieure, par le ruisseau de Pende; cours d'eau prenant nai·ssance a 
proximite de Vron dont l'agglomeration s'eta~re du f.ond de la cuvette au sommet des 
escarpements voisins, a mi-parCOUI'S de la depression. 

Fig. 2. Biface du fjord de Vron. gr. 1/1. 

Du debouche a ·environ 2 kms en amont de Vron, ou la vallee s'etrangle d'un rideau 
de cones ·d'erosion lateraux, l'altitude moyenne de 15 ms correspond au lambeau de 
depOts marins subsistant auS. W . de Villers. La partie restante de ce chenal foss•ile, 
nettement plus elevee, s'accorde parfaitement avec les hauts niveaux mar~ns dont 
J'.exemple Ie plus proehe nous est offert par la falaise d'Etaples a Camiers. 
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Une carriere de sable qui a ete ouverte sur le flanc Sud, a l'amorce de l'antique 
vallee et en amont ·de Vron, nous a fourni des eclats utilises et un biface cordiforme 
de type acheuleen assez evolue (fig. 2). 

L'horizon, au sommet ·duquel furent trouves les elements paletlmiques, est un depot 
semi-·dunaire, mamelonne en surface, ou alternent des lits de sable hyalin avec des 
filonds limoniteux. La partie inferieure ·de cette formation contient des gaiets spora­
diques clont l'aspect est similaire aux specemens des cordons littoraux quaternaires. 
L'ensemble repose sur des gravats soliflues. ll est recouvert d'une zone rubefiee, a 
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a) graphique en trait plein = gisement du fjord de Vron; 
b) graphique en pointille = cordon littoral du village de Flandre. 

base cryoturbee, a laquelle succede, vers la wrface, une couche nettement plus pul­
verulente fort proehe des limons loessiques du dernier glaciaire. 

Le materiau principal des sables a vestiges prehistoriques est tres eolise. Les grains 
quartzeux y sont spher·iques et mats, dans une proporti.on qui atteint plus de 50 °/o de 
l'ensemble. On y reconnah de pet~ts fragments de roches feldspathiques qui conferent 
a cette masse une certaJine individualite regionale; impression renforcee egalement 
par une teneur partietüierement elevee en grenats2• Une nette dissemhlance existe 
d'ailleurs entre cette composition sedimentaire -et celle des depots l:ittoraux pleistocenes 

2 Une determination plus etendue de la serie dense s'impose (eile est en cours de reali­
sation) afin de permeUre des rappromements avec les groupes connus et definis. Compte tenu 
de l'abondance de grenats, nous avons pense, pour le cas qui nous occupe, a d'eventuelles 
analogies avec certains ensembles de la Mer du Nord traduisant des influences et apports scan­
dinaves durant l'avant-dernier glaciaire. 
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les plus proches. Des echantillons preleves dans les formations dunaires qui s'interstrati­
fient et surmontent les Couches a galets de Flandre (local•ite de Ia plaine maritime 
picarde) montrent qu'il s'agit ici de sables tres glauconiferes ou le pourcentage de 
grains quartzeux arrondis mats est beaucoup moins prononce que dans J.e niveau a 
industrie acheuleenne. 

Deux graphiques ponderaux (fig. 3) illustrent les differ·ences constatees entre les 
formations sedimentaires des deux sites. Les particules abondantes y sont locali~">ees 
dans une gamme plus volumineuse pour l'horizon suppose plus anoien. Cette pointe de 
frequence elevee vers 0,20 mm traduit une intervention marine moins prolongee dans 
rensemble du fjord. 

Fig. 4. Formation eolisee a Acheuleen. 

La questiondes vieux rivages pleistoc(mes du Marquenterre conduit aux constatations 
faites par l' Abbe Breuil. L'illustre maltre reconnut, a Conchyl-le-Temple, au se•in du 
cordon le plus rapproehe de la falaise deprimee, une sucoession de lits de galets surmon­
tes d'une >Solifluxion a indu>Strie lithique qu'il attribua a un Acheuleen evolue ou a un 
facies levalloisien. 

Les dep&ts mar<inl'> de Ia partie inferieure se trouvant a une altitude peu elevee ont 
ete depuis longtemps deja synchronises avec l'horizon malacologique etudie a Menche­
court par Prestwich et avec celui de Ia plage fossile de Sangatte; ceoi donnant une 
attribution monastir<ienne, thyrrenienne II, ou normanienne, a l'ensemble de ces 
temoins. 11 s'agit prinoipalement d 'une determination altimetrique conventionnelle qui 
trouve maintenant confirmation chronologique plus precise gdce a l'histoire des 
stades de percement du Pas-de-Calais. En effet, Ia phase majeure des modifications 
intervenues au detroit de Douvres est celle du deversement meridional du l·ac de fus·ion 
Riss = Saale, enserre entre les moraines frontales et l'ancienne barriere continentale 
franco-bri tannique3• 

3 J.-L. Baudet, bibliographie n° 3. 
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Exception faite des mouvements epeirogeniques partidlement synchrones des pul­
sations du grand inlandsis; la periode interglaciale, qui lui fait suite, montre une jonc­
tion parfaiterneut indiquee entre la Manch·e et rla Mer du Nord. Ceci permet d'affirmer, 
avec plus de ri•gueur .encore, la concordance entTe les depots du Nord et ceux des riva­
ges quaternaires du Channel. Mais il est evident que pour les horizons plus Cleves en 
altitude, clont la nature semble traduire des phenomenes identiques relevant d'epoques 
encore plus reculees, le problerne de la datation demeure tres del<icat. 

C'est le cas de notre gisement archeologique inclus au sommet d'une formation peu 
COurante, a texture extr&mement eoJ<isee, situee dans Je COUrS superieur de J'ancien 
fjord. Ensemble qui appartiendrait probablement au vieil interglaciaire Elster-Saale 
(Mindel-Riß) et qui nous a semble utile de decrire etant donne ses caracteres d'inde­
niable originalite4 • 

Bibliographie sommaire 

1. Ba a k ]. A., Regional Petrology of the Southern North Sea. 128 pp., Wagenirrgen 1936. 
2. Baude t ]. - L., Esquisse d'etude mronologique du Nord de Ia France. «Revue Anthro­

pologique», llOUV. Serie, 2eme annee, n° 2, pp. 106 a 119, 1956. 
3. - Le continent immerge de Ia region Sud de Ia Mer du Nord. <<Ethnographie», pp. I a 13, 

1957. 
4. B a u d e t ]. - L. et G i v e n c h y M. d e, Quelques sediments graveleux. «Cahiers du 

Laboratoire d'Analyses Sedimentaires>>, Mai 1954. 
5. B r i q u e t A., Le littoral du Nord de la France. Armand Colin, Paris 1930. 
6. D e I e p in e G., Les cordons littoraux de Ia Flandre fran~aise. Etude geographique. 

«Seances du Comite Flamand», 10 pp., 22 fevr. 1906. 
7. - Phenomenes geologiques recents du littoral de la Flandre fran~aise. «A. F. A. S.»; 

Congres de Lilie, pp. 452 a 465, 1909. 
8. Du b o i s G., Remerches sur les terrains quaternaires du Nord de la France. «Mem. de 

la Soc. Geol. du Nor.d», T. VIII, I, 1924. 
9. P e t i t R., La surface du Gault dans le departement de la Somme et les parties voisines 

du Pas-de-Calais et de la Seine-lnferieure. «Ann. de la Soc. Geol. du Nord», 
T. LXXV, pp. 22 a 51, 1955. 

10. Pr es t wich J., Flint-Implements with the Remains of Animals; ... «Philosophical 
Transactions», Part II, 1860. 

11. - Geological Position ... of the Flint-lmplement-Bearing Beds ... «Philosophical Trans­
actions», Part II, 1864. 

4 Nous avons adopte Je systeme de ponctuation suivant pour diffierencier, d'une part, les 
comparaisons glaciaires (Riss = Saale) et, d'autre part, les interstadiaires ou interglaciaires 
(Riss - Würm). 


	1958-59_19_baudet0001
	1958-59_19_baudet0002
	1958-59_19_baudet0003
	1958-59_19_baudet0004
	1958-59_19_baudet0005

